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La crise du Covid-19 pose d’immenses défis aux Communautés et Mouvements spirituels, ainsi 

qu’aux Églises et à notre société. Comment avons-nous répondu en tant que Communautés 

charismatiques en Allemagne ? 

 

1 – Le choc 

Depuis quelques années, nous entendons de plus en plus souvent l’annonce prophétique que 

des chocs, des bouleversements, vont se produire. En Allemagne, en plus de les inviter à 

Ensemble pour l’Europe, nous avons invité plus largement des dirigeants à une autre 

rencontre (« Congrès chrétien en Allemagne »). Dans l’invitation de 2017, nous avions écrit : 

Nous avons l’impression que nous allons vers un temps de « secousses et 

tremblements », un temps d’épreuve, de jugement et à partir de là, de départs 

complètement nouveaux. Nous croyons que Dieu nous appelle ensemble 

maintenant, pour que nous puissions nous trouver ensemble, accordés et préparés, 

lorsque ces événements arriveront. 

Nous vivons la pandémie du covid-19 comme l’un de ces chocs. 

Nous lisons en He 12,26 : « Une dernière fois je ferai trembler… ». 

Dieu secoue pour faire émerger l’inébranlable. Notre foi s’en trouve purifiée de sorte que 

nous ne nous en remettons plus à de fausses certitudes, mais à l’éternel, l’inébranlable. 

« Puisque nous recevons un royaume inébranlable… » (He 12,28). 

 

Et je me demande : qu’est-ce qui doit être ébranlé pour que se manifeste le souffle de 

l’Esprit Saint, que Dieu a mis dans les communautés spirituelles ? Qu’est-ce qui doit être 

ébranlé de l’image de l’Église pour que l’Évangile à valeur éternelle soit placé au centre et 

pour rendre l’Église apte à affronter l’avenir ? 

 

2 – Prier et se tourner vers Dieu  

Avec la crise du Covid-19, Dieu nous a ôté des mains la possibilité de « faire ». J’ai noté chez 

beaucoup de Mouvements spirituels un élan à s’arrêter et à prier. De nombreuses initiatives 

de prière sont apparues. 

Chez nous, en Allemagne, beaucoup ont ressenti le manque d’une parole de la part des Églises 

pour donner une orientation. Puis est apparue soudain cette impulsion parmi les 

Mouvements : nous pourrions prier ensemble ! La réponse s’appelle : « L’Allemagne prie 

ensemble ». 

Le travail de réseau accompli depuis des décennies dans EPE et dans d’autres réseaux a fait 

qu’en dix jours seulement a été mis sur pied un réseau entre les Églises et les Mouvements, 

qui ont invité à une prière commune avant Pâques. 

En plus de notre travail dans les réseaux, une figure charismatique a été essentielle pour 

qu’une telle prière se concrétise dans toute l’Allemagne : celle de Johannes Hartl, que nous 

avions connu l’an dernier à la rencontre des Amis. On estime qu’un million de personnes ont 

participé, donnant ainsi un signe sans équivoque de foi dans notre pays. Avant la Pentecôte, la 

prière a été reprise avec la Suisse et l’Autriche, en demandant l’Esprit Saint dans une grande 

variété spirituelle. Il est né une unité dans l’Esprit, impensable il y a seulement quelques 

années. 



Dieu permet que nous soyons ébranlés. Il nous retire la possibilité de faire, pour nous 

réveiller, nous, nos Communautés, les Églises et la société. Il veut nous « redresser » et nous 

« orienter » vers lui. Dans la prière, nous sommes orientés vers Dieu, nous l’avons mis à la 

première place et en même temps nous avons posé un geste public. 

 

Les gens attendaient des chrétiens une parole qui montre la transcendance au-delà de la 

dimension sociale. L’appel à la prière a donné cette dimension. 

 

 


